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-immobile, effrayant 
i d'an masque. Je 
compte e» il me sem- 
rmi tout ce tempe- 
; souviens ni de ce 
ni de ce que j’ai 
s’est-il passé, mon

lkh)RTÀfBV» bi vins 1 
uylistiRs kXtra 
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« "tr^gna, le lsr«M^.
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EDITION QUOTIDIENNE•as Que l’ai tout ou- 
souviens, mais d'une 
nie spéciale. Com- 
e ? Ma mémoire se 
5 retracer aucun des 
iennent de s’accom*
5 retrouve “ l’impres- 
•8 faits oubliés et ]e 
lors comme j’ai dû 
[uand ils se sont pro- 
$t ma chair, mes sens 
[viennent, et si, par 
le vague sensation de 
treint et me glace, je 
l’gré tous mes efforts, 
-hwayise. Grâce aux 
$ w m’a fournies, 
is aujourd hui 
e ma position. J’ai 
ivant la cour d’asei- 
posé, on a voté et 
le jury a déclaré mon 
ilité.
umiliant !

n’ai-je pas parlé ? 
’ai-je pas dévoilé mon 
n a dû m’interroger 
l’ai-je répondu ? Rien, 
e. Je sens aujour- 
itense désir qui me 
xmter mon histoire, 
ngtemps que je porte 
ieau et que c’est la 
ois que je trouve à 
r. Je suis un grand 

criminel ; vous l’i- 
iprenez-le ! Ce n’est 
m’eu vante—j’ai tou- 
aodeste—mais il me 
e reconnaître et de 
[uel point la justice 
s a été maladroite 
lus rien a perdre, 
bien plus, j’ai tout à 
vais enfin tracer ces 
décideront de mon 

na renommée.... 
je ne veux pas rester 
suis pas né pour vi- 

; monde hideux de 
et d’imbéciles— eu- 

mourir. En- 
ménte un châ-
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w COMTE D’OTTAWA E. 6. LA VERDURE & Cieo Du mal, toujours da mat de Mer
cier et Cie.

Nous ouvrons au hasard le nu 
méro de l'Etendard qui vient de 
nous arriver et nous y lisons en 
pleine première colonne édiloria’e 

ce qui suit:

rUllMMlM
Dimanche, à a hrs pm, 8a Grau, 

oeur Mgr Duhamel donnera laCon-
c ™V>n" *1 Egll‘® 81 Jein-fiipliite

RfffrHteklt.
On nmis dit que le comité de 

1 hxpoaition Centrale d’Ot awa a 
1 intention de ne plus retenir les 
services do M bélanger comme 
agent organiseur. Nous le rexreti 
tous. Ce Monsieur, qui a eu dans 
toute la province de Québec, des 
relations sérieuses avec tous les 
hommes d’affaires, était certaine
ment la personne la plus en mesure 
d » faire une propagande très fruc- 
lu®UM nour l’exposition. Ce qu'il 
a déjà fait a eu le don de lui attirer 
des louanges de tous les journaux, 
meme de Toronto. Kspôroni que 
le comité reconsidérera

vomi n 1879

MABOHASUBTfiRHOinTIBItS

SORBETIERES POUR U CRISE I U GUSF. GUSIERES, PIRCES A 
6LÂSE, BOULINS POUR L'HERBE. TOILE METAllIOUE 

PRESSES * FRUITS, PRESSES I VIS.

Boyaix ‘ HOSE " ea faontthocc et ta coton a bon marché ,r> lbs de Thé Japon
POUR 81.00

Contestation de M BochonPrix de l'abonnement
- 1DITI0M QUOTIDIien

BDIT10I HEBDOMADAIR8

161bs de Sucre brillant
POUR 81.00

Les Mirrhiils de te sir II sellette
. .*1.00 M. Bronsjn “toies down hudsoiely”“ Il nous est arrivé l'autre jour de 

citer sans com nentaires et à litre de 
simple information, m article de Y Elec
teur soutenant que la double représen
tation devrait être abolie et les honora 
b les MM. DeBouohvrville et Ross em
pêchés de s éger à la fois au Sénat et 

latif. Un ami de VE-

IwariaMinal payable d'nt*aee.toute
Toutes lettres, correspom 
Ce doivent être adressées à

dances etc. etc.
•a.700 aeeeerlte par les quatre premiers 

semaine.—■■. w. <:. Edward*, I. F. 
et K. Prdfontaine. M.P. SpSIiN «e In 
« oi raptlon.—K. N. MS. Jeen not te be 
trusted with lira funds.

eto
60 Cb 70 Rum WIIjIuIAMOSOAR McDONELL

Ottawa Omt.

O. H. N. Ce. JOHN USEBUREAUX ET ATELIERS
US rue Ht Patrice 

«14 et 41 • rue Si

-MI .VOUS VOUM as-tu Conseil Légis 
tendard noua fait remarquer que celte 
reproduction a pu induire une portion 
du public à croire que nous partagions 
ee sentiment.

“ Dieu merci I et nous n us etnpres
sons de le proclamer bi»n haut, nous 
sommes à cent lieues de tomber daus ce 
qui nous semble être une déplorable 
aberration.

L’abolition Je la double représenta
tion est l’une de cee lubies enfantées 
par les libéraux, au moment où, ne vou 
lant pas se rallier à la politique qui 
nous donna la confédération, ils cjii- 
damnaient b ut dans la nouvelle consti
tution. Sans y regarder de bien près, 
ils frappaient à droite et à gauche Bat
tons les rouages du nouveau mécanisme 
politique, *e croyant bien hûr qu’en 
agissant ainsi ils attendaient l’œuvre de 
leurs adversaires, la déconsidéraient do-

L’enquête dans la contestation de 
l’élection du comté d’Ottawa été com
mencée hier, à Aylmer, sous la 
dence de Son Honneur le Juge 
tile. MM. Henry Aylen, J. M. Mac- 
dougal et R. J Hemming agissaient 
pour le pétitionnaire et M. Champa
gne p )or M. Rochon.

L» premier témoin appelé fut M. 
James McCaffrey, eecrétaire-tré orier 
de la municipalité de Low. Ce témoin 

oublié ses livres, il lui fut or
donné d’avoir à les produire oe matin.

M. Robert Hurdman, de la maison 
R. Hurdman & Cie, fut ensuite anpe 
lé. Il se rappelle avoir donné $500 à 
M. N. C. Edwards pour l’élection de 
M. Ro'hon. M. Edwards semblait 
être chargé de prélever l’argent parmi 
les marchands de bois. M. Hurdman a 
signifié au surintendant de ses moulins 
que son désir était que ses hommes de
vaient voter pour M. Rochon.

M Bronson dit avoir rencontré M. 
Rochon au bureau de oe dernier, au 
commencement de la lutte ; il a con
vert é avec lui pendant une heure; l’é
lection était le sujet de leur conversa
tion. M. B.-on on sympathisait beau
coup avec M. Rochon et lui a alors 
donné $100 to start with. Le témoin a 
par la su te donné 1500 à M. N. C. 
Edwards M.P. jje jour avant la vota
tion M. Rochon est allé au bureau de 
M. Branson et lui a présenté M. E. N. 
St Joan, président du comité d’organi
sation. M. St Joan a expliqué au té
moin quo certains comptes devaient 
être payés immédiatement sinon les 
créanciers voteraient contre M. Ro
chon . Ces comptes formaient un mou. 
taut de 8800 ou $90J. M. Broosoa a 
alors demandé à voir M. R Préfon tai- 
no à ce sujet. Be difl not care to trust 
the funds in M. St Jean’s hands. Il 
rencontra M. préf0ntaine à l’hôtel Ru*. 
sell et celai-ci réussit à le convaincre, 
alors il lai donna $1000.

M. ^fontaine lui dit que oet ar
gent êta*1 nécessaire pour les DÉPEN
SES LEGALES. Il a souscrit en tout 
91,600 M G. B Pattee a donné 
son chèque à M. E Iwards pour $500.
• 1 dit qu’à une assemblée des marchands 
de bois tenue pour affaires concernant 
hûr commerce il fut convenu que 
chacun d’entre eux soomjrirait libérale
ment Il croit que tous ont souscrit tel 
qu'enti niu.

M. Olivier Latour s’est occupé de 
l’élection dans l'intéiêt de M. Rochon. 
Il a payé ses dépenses lui-même. Il n’a 
pus engagé de charretiers pour le comi
té Les charretiers engagés par 
été payés par lui-même. Il a fa 
crire $100 à l’hon Geo Bryson qu’il a 
remis à M.Rochon personnellement II a 
fait touscrire M. Bryson parce qu’il ve
nait d’être fait conseiller législatif 
pour se servir de l’expression du témoin 
Ee was a new bred Councillor, M. Ro 
ebon a accepté les $100 avec plaisir. ,

L’enquête doit être reprise aujour
d’hui à 11 hrs.

DBS

GRANDS BARGAINS^Vnr-
AnTTTALTTËq IMPORTATEUR DIRECT.

■rai et me, nue dalhoimik,

117, US, MIKCLARKNOK

■ou action.—DANS Les—
LIGNE QUOTIDIENNE OE VAPEURS A l’El|M*illSM

•-« programmo oillcieli de» fêta.
I Etponiiion a 616 publié et un 

C)up dueil jeté sur le, principil . 
parties prouve que les membres du 
comae des attraction» n’ont rien n*. 
gligO pour en faire un programme 
de. plu. attrayante. Ce. menteur, 
«ont te. éclnmii, Krrat et Roger, E. 
Brown, 1. Daniel», T Date et le «e- 
cretaire MacCualg.

Lea repré«entationa du aoir aur le 
Parc .erout d’autant pin, intérea- 
aantei que ce .era entièrement nou- 
reau L’endroit 6 cet effet sera brlt- 
lammeuléclaiiéu A la lumière étec 
trique.

Le. (

L’honorable M. Carling est rey nu 
hier soir. ---- MODES tir

MONTRES! MONTRES!-ET—L’honorable M. Chapleau ett attin- 
du à O tawa ce soir. Ottawa et Montreal SOUS VETEMENTS

Venant d’élre reçues 6 dot de Montres à 
remontoirs 

vendu

COMMENÇANT

LEIOMAI, 1QQ3

11 —VENEZ CHEZ — , pour dames, qui seront 
es aux bas prix sui-

Prlx original *18, ponr *11.00 
*’ »* 11 •• 0.90

“ ÎO •• tii,10
Montre d'or *|tétU1U«.

K» eroe el wd«lsll.

Sir Hector Lange vin et Sir A. P. 
Caron sont revenus à Ottawa $ midi. WOODCOCK

Le superbe battau à vspeur en fer 
EMPRESS, (construit s|iéciaiement pour la 
commooiié des tourisu*) partira du Quai 
de la Ite ne loua 'et jours à 7,20 du malin, 
avec des passagers et du fret

La moi is coû eu se et la seule ligne 
eau j stju’à Montréal, sautant lea ra 
de Lachine et passant sous le Pont

Les passagers pour les stations balné
aires trouveront un grand avantage per 
cet e route. Lesbatraiix viennent accos
ter près des vapeurs pour Québec et Mont-

La voie la plus agréable et la plus di
recte pour se rendre aux célèbres " Caledo
nia Spri g. "

Excursion du same h à Gnnville et re 
tour, 50 contins.

Billets obtenus de l’agent, M, B. King, 
rue Sparks où à lord du bateau. Toutes 
trformatons r çues au bureau de l’agi nt, 
Qaai de la Reine.

V- nie à Réc procité Illimitée qui 
commence ce jour au

Il y a tu aujourd’hui agflcmb ée du 
conseil des ministres.

J
i Ifstrasin distingué dp modes

’ —KT-

VETEMENTS DE DESSOUS
818 BUE WEL'INOTON 318

I
KW La démonstration politique à Pem

broke est fixéo au 2 ictobre prochain. 
U’est par erreur que nous l’annoncions 
hier poor le 20

peuple et raineraient pur là 
leur influence politique. 0 a. McMillanau-

l'expérience a montié combien cette 
tactique éuit peu judicieuse. S'il est 
vrai que leur guerre aveugléa a partiel
le meut triomphé, oe n’vst pas qu'ils 
aient réussi à démontrer la 
d une telle politi que. Leur tri ite suc
cès sous ce rapport n’est Cû qu’à la dé
fection de soi-disant conservateurs, 
hommes à courtes vues et sans principes 
qui n’agissaient que pour sjrvir les am
bitions personnelles.”

due chariots Romains, 
lèo vues stéréoscopiques du vieux 
et du nouvel Otlawu, le. pan torn i- 
me. comique, de la famille Zim- 
breili et ions les autres prodige» 
qui e, roui accompli, feront de cee 
rcpréeentallon. le plu» beau apecta 
de dèairablu. Avec ce programme 
il n'y a nu^loute que le l'arc Lana- 
dowue sera enrouibré rhaque aoir, 
aut ni .mou plu», que le jour, 
d autant plus que dts corps dé mu
sique out Hé retenus pour fournir 
la musique durant les entr’actes et 
sur les terrains.

courses
-•8 Km Rideau—

LE BAZAR STE. ANNE.
Uae' "dépêche de la Malbaie porte 

que la sauté de l'honurable M. Blake 
est maintenant excellente.

sagesse

piioïempiiiES CAItTK 1)8 ItBMEHCIBMBNTS.
La recette nette du bazar Sle. 

Aune, qtv vient de se terminer, a 
atteint te joli chiffre de *4,108.- 
41 ! Tous les bazars et leaker- 
messes ont été surpassés par 
sula'. Vive S te. Anne I

l«e succès du b zar Sle. Anne est

L’honorable M. Edgar Dewdnry, îe 
nouveau ministre de l’lutérieur a été 
élu«par acclamation hier dans Assini- 
boine-Est, en remplacement de M. Per- 
ley qui a été lait sénateur.

pour y 
is,je l_ 
ible, non des soins, 
idicule.
s intéresse-t-il de sa- 
suis le second fils de 
y sans de la Beance ? 
un beau temps quo 

mon enfance !—Cette 
n est bien commune, 
îésite pas.—r Qu’est-ce 
peut vous faire, en 
e j’aie passé mes pre- 
i courir les bois, les 
me vautrvr voluptueu- 
• des tas de fumier ? 
a tout au plus vous 
ns la suite — et vous 
x>ur bien peu. 
m oncle, un vieil ou- 
tire dont les moulins 
en tourné. Il était 
at riche, et me prit 
affection. A ma pré- 
gence il comprit sans 
l’étais destiné à de 
loses et il m’envoya 

A dix-huit ans, j’é- 
ier; ce fut un triom- 
aon oncle. A vingt- 
étuis docteur en droit : 
in du jour où il en 
uvelle, mon vieil ami 
de joie sans doute. Il 
: pas grand'chose le 
, car, quoique vieux, 
iait-t-on, des vices se
ll eux. Je m'inscrivis au 
et essaie ne me réus- 
e dns comprendre quee 
i de la chicane n’etait 
lit. Jo cherchai ail- 
>ué d’un teaapéram- 
ïte, d’une force phy- 
lorale peu commune, 
intre une intelligence 

avec mon ambition 
•mettait de tout en- 

Aux misères de la 
sis une double cuirasse 
pée : la ténacité et 

Hélas ! est-il une 
ans défaut ? On a 
un homme “ fort ” le 
e ” est toujours là ca
te part, comme la mar- 
abrique ! Je tombai 
amoureux à la folie 
ai. Ma femme n’avait 
ses yeux bleus et sa 

e — je n’ai jamais ai- 
femmes minces, mai- 
si l’oïit veut. Rubens 

t’a peint que des hi- 
iis ceci est une ques-

DE TOUTE GRANDEUR
ü pui'Up titecarte MINETTE jusqu'au 

BUSTE Urosseur Naturelle

- AUSSI-
Voilà une bottée arrément portée. 

Sur cette question comme sur vingt 
autres, MM. Mercier et Truiel sont 
en guéri e.

Voyons la Vérité On sait que les 
frères Langelier occupent dans la 
hiérarchie libérale une place esca
motée, il est vrai, mais enfin d'une 
émtn nce indéniab'e. Il a été ques
tion, l'autre jour, d; les bo mbtrder 
minislro».

Aujsitôt la Yéiité, un journal ami 
de M Mercier, d’écrire:

-B. W. SHEPHERD, J*.
Gérant.

tiû :
Ot awa, 1 mal 1888 —jno. 1o. Si le bazar a si bien réussi, 

c’est giâve aux bénédictions de 
Meuse giititir l’Archevêque qui, 
aptès lut avoir donné son patro- 
n.'tge, a voulu à plusieurs reprises 
bdnir celle œuvie ;

2o. Il est üfi au zèle Infatigable 
des dames et demoiselles patron- 
iitjsses, à la bonne entente dei hom
me' qi i,
curé, l’i.m assisté en tout tt par

3o. Aux prières des petits enfants, 
car rappelons nous b.en de la lieu 
veine des petits enfants, où plus de 
8U0 enfants assolèrent ; le Tridumn, 
que plus de 7OU suivirent avec la 
plus giande dévotion Naturelle 
meut, ces prières devaient parler 
aux cœuis « h tntables ;

4o. A la bonne organisation qui 
a présidée au bazar ; aux superbes 
cbjcts qui étaient étalés et effet U 
au public.— articli s, remarquons, 
le bien qui avaient tous été achetés 
et p yés comptant — Ce système 
vaut beaucoup mit ux que celui qui 
cons.a.e à di mander dus objets que 
l’on est censé ensuite revt ndre ou 
Hûr a x donateurs eux-mêmes; 

a.jx uinactions diverses qui ont été 
uffciLs au pub.ic durant le temps 
du baz «r.

Le Htivd M. Prud’homme désire 
rtmercier chaleureuseme: t tous 
ceux qui ont bien voulu aider au 
succès du bazar de Rte Anne ; le 
public d'Ottawa en général qui a 
si bien patronisé le bazar ; les can
didats qui ont bien voulu se lat.ser 
mante en nomination et augmen
ter de beaucoup la recette ; les da
mes et demoiselles qui se sont chir 
gees de faire circuler fis IL-tes dans 
la *alle du bazar ; toutes les per 
sonnas qui ont aidé à placer des 
billets de lot rie soit en dehors de 
la v.lle où à Ottawa ; la presse et 
particulièrement la presse française 
qui a tant contribué à faire connaî
tre le bazar et invité le pub le à s'y 
rendre <u foule chique soir. M le 
curé ose espérer que tous voudront 
bi' n accepter tes plus sincères re
merciements pour 1.: beau succès 
qui a couronné le bazar de 1888, 
l’œuvre par excellence à laquelle 

l’agrandissement du

Port’Bits d>nf uts, une sp'cialité,
Groupe ilo Famille,, Je Clubn,

AgrsndiiH mente do toutes tories, 
Portraits au ciryon, etc., etc.

I<s clrf du elel
Les purs sont dans l'inquiétude, 

Certaines révélations ont été faites hier, 
à Ayhner, qui ne nont pas de nature à 
les raseur ;r. Ce n’est que le commen
cement, nous allons rn avoir de belles 
avant la fio.

Se trouve à Su Sauveur parmi lus 
allai res de conscience qui southn- 
lient l'A rie pendant lus terribles 
épreuves d ici-bus, pour lesquelles 
ou do t bien su préptrer avaut qu’il 
soit trop tard. Montres, joncs de 
niaritige et bijoux à grande véduc- 
ttO" üu prix, garanties chez il. H. 
Non z, No. :W, rue Rideau.

KMFlwrwIle*.
MM. Grondin, de l’apineauvllle, 

el M. Rac cot, do Montebello soul 
partis hier soir pour la rivière Spa
nish afin de fane un choix du bois 
qui sera abattu pour être expédié 
équ<uri ou scié.

119 HUE RIDEAU

NAPOLEON BELANGER.
Mo 140 Rue 8p\rki, Ottawa.

fl ETALIÂ i ION

purement patriotiques et 
critlces(pour mon fourni rce 

dre aiaffune chaus- 
t que Orqvçr Cleveland 
né son idée de Hetalia-

Pour 4s« mot; fs

j'ai réso u de me p os 
aura ■ mil «Mine tant
n'aura pas abandon:

4 de AVISNous publions aujourd’hui un compte 
rendu de la démonstration qui n eu. 
lieu, hier, à Liprairie. Nous sommes 
forcés, faute d’espac», de remettre à 
plus tard, les dvourn de l’honorable 
M. Chapleau et Sir A. P. Caron.

se rai iant autour de leur

Noue avons réduit foi » uoe 
<ierp» et Caleçons d’ete 

en Merino, llwlbrlgun 
et Coton m mo l e 

prix.

Cet'e ection de ma 
dou e e coup de mort

t sera 8 ira nul^Je la politique de

“ On mentionoe, en beaucoup d'en
droits, l’un ou l’autre des MM. L-nge- 
lier comme devant entrer dans le minis
tère. Que des efforts considérables 
soient faits pour les faire accepter, nous 
n’en avons aucun doute ; la persista 
avec laquelle M. Charles Langelier, en
tre autres, s'attache aux pas du pre
mier ministre noos est une preuve évi
dente de son désir de lui plaire et de 
cipter sa confiance. Mais il ne saurait 
être sérieusement question de le couver 
tir en conseiller de la couronne ; ear, 
tout en étant un joli grand garçon, M. 
Charles Langelier n’a aucune des quali-

CHAS. J. BOTT,M. Champagne, avocat de M. Ro- 
ehon, ee contente de faire dire aux té
moins : que le comté d’Ottawa est bien

N’est ce pas que c’est un grind comté 
que le comté d’Ottawa ; les dépenses 
légales sont énormes.

Les journaux de Manitoba sont d’ac
cord pour dire que la récolte est très 
abonnante, ce-te année, daus le Nord 
Ouest canadien, qui compte parmi les 
pays lbs plus faxorisés du monde sous 
oe rapport. Les régions à blé des 
Etats-Unis, voisines du Manitoba, sont 
loin d’avoir eu la même ohauee, soit 
omme quantité. Le Nord-Ouest est 
donc sûr de figurer avantageusement 
h» les marché* européens. Sa bonne 
fortune ne peut manquer de rejaillir 
quelque peu sur les anciennes provinces 

f qui entretiennent avec lui tant de rela
tions financières et commerciales, et 
dont la récolte n’e.-t pas brillante, comme 

* l’on sait.

P. S.—T. nes-vous tranquille et si vous 
h'boin de chaubiurts américaine».

venez me voir.

GRANDE OUVERTURE
— D’UN —

MAGNIFIQUE MAGASIN

TAPISSERIES, PEINTURES. HUILES 
VERNIS, ETC., ETC.

111, Eue Eiàeau
N. B.—Ben’ e va’enr - n’inerl- 

»• a *1.90 le wet.
tient* de H Id ponr Dames, 
tianüi de K Id pour llnnaee, 
tiauf* do Kld ponr UaiuM.t i \ ,i m; im; mtés requises pour faire un ministre, mê 

mo passable. Il n’a ni les connaissances, 
ni l'influence, ni les états de services 
suffisants pour se faire ace pter par le 
grand nombre des libéraux, eux/tnêmes, 
qui comptent, dans leurs rangs nombre 
d’hommes ayant des titres plus sérieux 
à oette position. D’ailleurs, son appa
rition sur les banque:tes ministérielles 
serait de nature à alarmer bien juste
ment les honnêtes gens à l’appui des
quels M. Mercier doit tenir par dessus 
tout, s’il entend rester au pouvoir.

L’honorable François Langelier, dont 
les droits seraient plus r,ombreux, au 
point de vue purement libéral, serait 
encore 
frère.
cultivateur authentique, il ne saurait 
prétendre à diriger l’agriculture ; il ai
merait probab'emcnt mieux manipuler 
la caisse publique, comme il l’a fait 
bous l’administration Jo y. Or, nous 
avons actuellement, comme trésorier, 
un hou-me d’affaires, et, surtout, un 
homme d’une honorabilité sans tache, 
tt personne ne le verrait, d’un bon os I, 

placé par un avocat qui, d'après sa 
propre déclaration assermentée, sign) 
ses billets sans en connaître le montant 
ni la raison d’être.

“ Nous n’eu disons pas davantage, 
pour le moment, mais chacun sait que 
nous avons cent autres bonnes raisons 
de repousser eet homme de toutes nos 
forces. Nous espérons que oes rumeurs, 
dont nous parlions tour à l’heure, u’ont 
d’autre fondement que les césirs die in
téressés ; mais si, malh ureusement, 
l’événement veuai à tromper nos espé- 
nu-ccs, M. Mercier ne devra pas être 
surpris s’il est entroîoé dans des entra 
prises qui nous obligent à le combattra 
■ans relâche jusqu'à ce qu'il ait chassé 
cet homme dangereux du sein de son 
ministère ou qu’il soit couché, avec lui, 
dans la fange où sa faiblesse ne saurait 

iler. Nous le ré-

f
exécutons ausp toutes sortes d'où- 

jue et dupOration» en papier de 
Venez notie voir avant d’aller

I
vrages à frte 
tout genre, 
ailleurs. Tout ouvrage sera garauti.

BELAUD et LEDIEUX.

VMAIGRERIE DE KINGSTON.
-A. KCA.A^a &c CI hC,

MANUFACTURIERS

Bons Ganfs do K id, 4 Boutons, 
60 cts.

Gants de Kid bruns, 4 Boutons. 
60 cts.

Gants de Kid marron, 4 Boutons, 
60 cts.

Gants de Kid foncés, 4 Boutons, 
60 cts.

Gants de Kid noirs, 4 Boutons, 
60 cts.

/*"' meilleurs Gants fabriquée pour le 
pris, en Canada.

Résidence privée : 2U8, rue de l’EgiiMc-. 
22m-la^M .gasiu : 31, rue Dnke, Chaudières. «!• Vlu Blaam. jllArf,|M»Ite et aalre*

Garan'i» Paie sous fous les Rapports,
EW VENTE A OTTAWA 

l*ar Ire Prlaelpanx Epicier*.

UN MILLE de TttOTfOIRS
BONNE NOUVELLE!

Le Bureau des Travaux s’est réuni 
hier soir toi qu’annoncé. On a accordé 
des contrats pour la pose d’un mille de 
nouveaux trottoirs et pour un nouveau 
canal d’égoût requis sur la rue Dal- 
housio, entre les rues York et Georges. 
Il y avait trois soumissions pour cee 
travaux aux prix suivante:

Patrick Burns, $3 par verges poor 
excavation dans la terre et $30 dans le

J’ai le p'aisir d annoncer à mes nom
breuses pratiques que j'at fait l’acquisition 
d’un magnili tue c-rrcsiequi surpaie tout 
ce qu’il y a Ottawa. J invite le publi 
venir me voir avant d'sller Ailleurs.
MOIS Q MPINE

No 163 Rue St And*. 2-4-S8 6m

CE N’EST PAS TOUT. VùITUfiES DE PLACE
c à

DE PREMIERE CLASSE.Nous avorn», hier, mis e doigt 
sur les plaies qui attaquent le gou 
v rnement Mercier dans ses parties 
vitales. Ce n’est pas tout : reste le 
spectacle d’une presse ministérielle 
battant en brécha M. Meicier et ses 
amis Faisons la revue.

L’Electeur tt la Justice ne comp
tent pas; ses journaux retirent leur 
subsistance dir et ment du coffre 
p blic. Tout de même la Justice 
donne de la férule de temps et au 
très aux libéraux à la Mercier 
quand ceux ci oublient de partager 
les dépouilles par moitié. La Paix 
de Trois R vièros vit de largfsse de 
IL Turcotte à qui ça ne coûte pas 

cher. Cet organe ne compte pas.
L'Union Libérale a porté d s coupe 

d’assommoir à BL Mercier.
La Patrie combat Y Etendard ; son 

directeur déblatère aux coins des 
r tes et dans les cafés contre M. 

Mercier.
L'Union de St Hyacinthe ne dissi

mule en aucune manière le dégoût 
que lui cause la politique herma
phrodite de ce premier ministre d’oc
casion et le Franco-Canadien a la 
plume engagée par les faveurs 
scandaleuses accordées au Family 
Compact des Marchands, père, fils, 
oncles et neveux.

Restent les deux organes ultra
montaine, castors, nationaux : L’A 

tendard e* la Vérité. Que disent-ils 7

plus inaooet'table que son jeune 
D'abord, n’étant aucunement un

Commuai a ion té êplionlque en tout tempe
*44, rue IdiaPPRlrlw, OUww*.

GUdTAVE HIt.ARD.

Gants do Kid à 4 Boutons, 
couture sur le dos, qualité 

supérieure, 75 et».
Dana toutes les plu* fraîches nuances : 

v. Moment reçus.

arec

Eau Minérale
DE ST. LÉON

1 12-87 88
John Sullivan, $3.50 pour la terre 

et $27 pour le roc.
John Bruce, $6.50 terre et $38 roc.
La soumission ne M. Burns fut ac

ceptée unanimement vu qu’il n'y a pas 
beaucoup de roc data cette partie do la 
ville.

Le même soumissi nnaire a aussi 
obtevu le contrat pour la pose des trot
toirs sur un mille de longueur, ses prix 
étant de 49 cto 
les trottoirs do 8 p 
de 6 pieds. Lis 
était nt John Sullivan, 51 et 44 cto ; 
John Bruce, 54 et 49 cts ; Holland, 
Hudson & Oie, 70 et 54 cto Les chè^ 
ques requis accompagnaient toutes ce 
soumissions.

Ou discuta la décision du cooaei 
de ville quant au macadamisage de la 
rue Elgin depuis la gare du chvmin de 
fer Canada Atlantique jusqu’aux ter
rains de l'Exposition. Le Bureau en 
vînt finalement à la conclusion que le 
conseil avait droit d’ordonner et de dé- 
ei<** et le travail se fera le plus promp
tement possible.

On lut une lettre de M. Ambrose 
Duffy, inspecteur de la Corporation de
mandant d’être nommé assistant-ingé- 
niem de la ville en place de M. Hib
bard qui a résigné. Le Bureau accep
ta cette demande et «’ajourna ensuite 
après une séance fort bien remplie.

iy iy

-----UC CANADA
Bon

Hix Gants Suédois, 4 
ton , qualité supé
rieure, 89 cts.

sera ,û
temple dédié à la grande Thauma
turge dans la ville d'Ottawa.

■ GRANDE EXHIBITION
A TSTMTTTnT .T ,~1h!

Agricole et Industrielle
-----A------

OTTAWA

tient» de Kld Extra, 
■noir a patente

fer-
$UArAj

i clxoa et IToirvellee.pied linéaire sur
ieds et 41£ pour ceux 

autres soumissions %I, ' Chaque paire garantie de première classe 
ou l’srg ni est remis ; nous n’avons pas de 
maison mèra qui nous fournit du vieux 
stock, Viu« po vez compter sur non 
pour vous | rocurer des art c es Jane 
derniers go:ts.

S?L1 C»«Jex
Lundi roir, les nombreux amis 

de M. J. H. FUteau, tailleur, ci- ’e- 
vant à l emploi de M P. H. Chabot, 
*e réunissaient dans le vaste salon 
de M J Johnston, propriétaire de 
l’Hôiel Canadien,tue 8 issex, à l’oc
casion de son prochain mariage. 
Plusieurs cadeaux de grandes va 
.eur» furent présen’és à M. Filteau 
et comme bien on le pense la gaie
té fut générale ; M. Filteau sut fort 
bien répondre à l’adresse et à la 
présentation et les santés se succé
dèrent sans interruption jusqu’à 
une heure avancée de la soirée. M. 
Filteau est actuellement à Chapleau, 

mats il a laissé à Ottawa, en 
partant un cercle d’amis qui ne 
l’ont pas oublié.

Mardi matin, M. Filteau épousait 
Mademoiselle Bertrand, de Hull. 
Ce soir les nouveaux époux part - 
ro a pour tm voyage à Winnipeg, 
où ils emportent non meilleurs sou 
haits de bon h ;ur.

féim

m.
leati Du 24 au 29 Septembreifj

it.
1

[4 cont nusr' La macMln de tismt» • snell- 
leer marche est le Chempelde,

>
Pour les LISTFfi DE PRIX et autres in- 

formstiauF, s'a ‘resser à
Bi rh.r 4e cette clUkre eu 

■liéesle rleil 4’Mre 
r»ç. HMs

H. C. M.cCÜAIG, 
Secretaire, Ottawa. De» Gant» de Kld noevee» 

ne peuvent cire trouve» 
ailleurs.

<*1à la résid-nce de son 
k>ncession. Dite Regina 
e ai née de M. J. B. D •- 
jraph *,delà rue Sussex, 
i grand nombre de pa- 
s intimes, à l’rccasi >n 
ème anniversaire de sa 
Pendant la roirée, il y 

et déclamation.

CHAS. ma<;eb,
P éddent.

ftHideSlto POUR SB PROCURERmanquer de le
vêtons pour la vingtième fois le plus tôt 
M. Mercier se débarrassera de sa queue 
libérale, qui ne cesse de le compromet
tre aux yeux due honnête- gens, le 
mieux ee sera pour lui et pour le pays.”

Dcflex-vou* de» enreureule» 
qui ne août rien autre ch< 

que dr» entrepôt» de 
vieille» marchau-

----- Ot Lt WOfVgt LC-------
y MORUE SALEEau Ho 5341 rua Sussex- Ont

N. B—Rappeléï vous qu’ils ven
dent 12 billets * Bon pour un verre " 
pour 25 centius

dus que 
récents d’une haute va- 
ié donnés. La soirée a 
i sous tons les rapports 
ité enchantés de la gén - 
telité de M. et Madame

eu barils el du IIir ng nouvellement 
reçu, ch-z

Voilà la presse de M. Mercier et 
après tout cela on osera encore d re 
que sou gouvernement est fort, 
inexpugnable. Laissez faire une 
session, nni eeu’e.

CHBAPSIDEMACKEAND FRERE,
A VENDRE, un piano le pr 

classe m n vendu à bon marché et 
conditions très faciles, 
méro 279 rue 1 Eglise.

O» demande Une home fille hnbâ 
taee au travail île mettre in feuille sor le 
p reuse trouverait d* l’emploi psreaueet en 
s’adressant an bureau du Canada.

emière 
à des 

S’adresser an nu-

*39, BUE RIDEAU.
Im ort dears et commerçants en gros de

THES SUPEMEIIRS, ETC., ETC. BUE HPABKS.

LAROSE LAEOSELAROSE
- Notre Marchand fornolaire a réservé cette esnace nour l’avenir

rC


